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Le volume thématique, dirigé par K. Schepers, T. Mertens et P. Stoop, est consacré au cycle en moyen néerlandais Jhesus collacien. Ce recueil de sermons rassemble 72 visions d’une servante du Christ (deerne Christi) à qui Jésus-Christ et l’Esprit-Saint prêchent du Mercredi des Cendres au Samedi saint. En guise d’introduction, T. Mertens propose un aperçu de l’état de la recherche sur Jhesus collacien, sans manquer d’en dresser la tradition manuscrite (p. 210-213) et de proposer une datation à partir du ms. Bruxelles, KBR, 15139. B. Zimbalist examine les sermons du Saint-Esprit dans le recueil à l’aune de la culture dévotionnelle des Pays-Bas et V. Fraeters propose une analyse comparée du Jhesus collacien avec les Visions d’Hadewijch. À partir du recueil, K. Goudriaan étudie le déploiement du Tiers-Ordre franciscain dans les Pays-Bas (mss cités : Leiden, BU, Ltk 330 ; Bruxelles, KBR, 4904-4906, 21892). La fin du volume est dédiée aux relations qu’entretiennent deux collections gantoises avec Jhesus collacien, dont elles s’inspirent. T. Mertens édite ensuite les Collations gantoises de Dieu le Père et les Collations gantoises de Jésus à partir de leur unique témoin manuscrit (ms. Gent, UGent, 1038).
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L’article de Y. Desplenter (p. 3-34) revient sur le plus ancien livre d’heures marial en moyen néerlandais, qu’il a précédemment édité dans le vol. 91/1-2 (2021) de la revue. L’A. examine le contexte manuscrit du ms. Sankt-Peterburg, BAN, O 257 (c. 1325-1350), ainsi que les emprunts et les éléments nouveaux de la composition, en le comparant aux mss Bruxelles, KBR, 19565, 21625, IV 293, 385, et 1270. L’identification de son usage liturgique lui permet de formuler l’hypothèse selon laquelle ms. était destiné aux clarisses bruxelloises du ‘Coudenklooster’  proche de la communauté de Groenendael et de Jean de Ruysbroeck.
Dans son article (p. 69-84), E. Overgaauw examine le Libellus de accentuatione terminorum Bibliae, qui manifeste la volonté de la congrégation Windesheim d’uniformiser les accents des noms de personnes et de lieux dans la Vulgate. L’A. fournit une édition de la lettre du prieur Theodericus de Grave qui accompagne le Libellus (ms. Koblenz, LHA, Best 701, 266) et examine la réception de la lettre et du Libellus à partir des mss Berlin, SBB – PK, theol. lat. fol., 70, Bruxelles, KBR, 115, 127, 146, 456-57, Darmstadt, UB, 324 et Utrecht, UB, 31.

